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RAPPORT
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MESDAMES, MESSIEURS,

La commission a consacré les réunions des 23 et 30
juin 1976 à l'examen du présent projet de loi, qui tend à
compléter la réforme des lois sur la milice, entamée par
la loi du 30 juillet 1974.

1. - Exposé introductif du Ministre.

I. - Remarques générales.

Le projet de loi sur la milice tend, d'une part, à sim-
plifier, assouplir, mieux rédiger ou adapter les articles
existants et, d'autre part, à élargir le champ d'application
de la loi du 30 juillet 1974 (1 service de frère par famille
moyennant certaines conditions).

Ce projet répond à certaines suggestions du département
de la Défense nationale et du département de l'Inté-
rieur, au départ de l'expérience acquise. Il répond égale-
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gecoördineerde dienstplichtwetten.

VERSLAG
NAMENS DE COMMISSIE

VOOR DE BINNENLANDSE ZAKEN e),
UITGEBRACHT

DOOR DE HEER GHEYSEN.

DAMES EN HEREN,

De commissie heeft de vergaderingen van 23 en 30 juni
1976 gewijd aan de bespreking van het onderhavige wets-
ontwerp, dat ertoe strekt de door de wet van 30 juli 1974
ingezette hervorming van de dienstplichtwetten te voltooien.

1. - Inleidende uiteenzetting van de Minister.

I. - Algemene opmerkingen.

Het wetsontwerp betreffende de militie beoogt enerzijds
een vereenvoudiging, een versoepeling, een betere omschrij-
ving, een aanpassing van de bestaande artikelen en ander-
zijds een verruiming van de wet van 30 juli 1974 (1 broeder-
dienst per gezin onder bepaalde voorwaarden).

Dit ontwerp komt tegemoet aan diverse suggesties die het
departement van Landsverdediging en het departement
van Binnenlandse Zaken, op grond van de opgedane ervaring
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meut ~ la nécessité de rendre la loi du 30 juillet 1974 plus
équitable en ce qui concerne les couditions dites de
" reconnaissance nationale »,

Il y il dans notre pays diverses matières au sujet desquelles
le Belge réagit sentimentalement. La législation sur la
milice peut y être rangée. Il faut donc témoigner d'un souci
constant de l'adapter en fonction de l'évolution sociale,
mais dans la mesure où les nécessités du contingent le
permettent.

1. Simplification, assouplissement, meilleure rédaction,
adaptation.

Il est un fait que de nouvelles situations se créent au point
de vue social, que les statistiques nous présentent de nouvelles
données.

De même, la pratique aidant, l'expérience apprend que
certains choix de mots peuvent donner lieu à diverses inter-
prétations. Certains articles peuvent être mieux compris par
le milicien grâce à une meilleure rédaction; il est d'autre
part parfois possible de simplifier certaines procédures sans
créer de quelconques difficultés; enfin, le texte présenté doit
permettre au Ministre de la Défense nationale de procéder
à des recrutements de volontaires.

Peu de lois sont aussi précises dans les termes; ceux-ci ont
d'ailleurs une grande importance puisque l'exigence ou non
du service militaire peut en être la conséquence.

Ces dispositions législatives, délicates par leurs implica-
tions et importantes par le grand nombre de cas annuels à
examiner, donnent parfaite satisfaction et assurent une com-
plète impartialité. .

Il faut, certes, rendre hommage ici aux conseils de milice,
conseils de révision, à la commission des libérations, aux
diverses juridictions d'appel, ainsi qu'aux fonctionnaires
communaux spécialisés, mais plus souvent encore aux com-
missariats d'arrondissement, aux provinces, au Centre de
recrutement et de sélection, et aux services de milice des
deux départements intéressés.

Ces spécialistes des lois sur la milice restent, on peut l'affir-
mer, au service des miliciens pour les aider dans une matière
complexe et cela dans un strict respect de la loi.

Le Ministre tient enfin à remercier les membres qui lui ont
fait parvenir des suggestions et qui ont ainsi collaboré à la
rédaction de ce projet.

2. Loi du 30 juillet 1974.

Nul n'ignore que la loi du 30 juillet 1974, en ce qu'elle
concerne les conditions d'octroi pour la dispense du service
moyennant un service de frère, était une option très délicate.
Les nécessités de l'armée nécessitent une politique de
prudence.

Il est apparu de l'étude des statistiques et des chiffres
récents du volontariat qu'il est possible de procéder à un
élargissement des catégories dites de «reconnaissance
nationale »;

Les catégories qui ont été ajoutées sont celles qui, par com-
paraison, répondent le mieux aux nécessités, eu égard aux
mérites exceptionnels des bénéficiaires.

Il est incontestable qu'il existe d'autres catégories très
méritoires; cependant, il faut, une fois de plus, souligner
qU'U~lélargissement supplémentaire n'est provisoirement pas
possible si l'on veut faire face aux nécessités du contingent.
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hcbbcn gcdaan, Ook bcantwoordt hct aan de behoefre
0111 de wet van .la juli 1974 billijker te maken t.u.v, de
zogeuaamde voorwaarden van nationale erkentclijkheid.

Er zijn in ons land een aautal materies waarop de Belg
senrimenteel reageert, Daartoe behoort ook de militiewet-
geving. Hieruit volgt de noodzakelijkheid van een perma-
nente zorg om deze wetgeving regelrnatig aan te passen aan
de sociale evolutie inzoverre de behoeften van het kontin-
gent dar toesraan,

1. Yereenuoudiging, uersoepeling, betere omschrijoing,
aanpassing.

Het is een feit dat zieh op sociaal gebied nieuwe toestan-
den voordoen en dat de statistieken ons nieuwe gegevens
aan de hand doen.

Uit ervaring weten wij dat een bepaald woordgebruik tot
diverse uitleggingen aanleiding kan geven. Sommige arti-
kelen zullen door de dienstplichtigen beter begrepen worden
als ze duidelijker opgesteld zijn. Anderzijds is het soms
mogelijk bepaalde procedures te vereenvoudigen zonder dat
dit enigerlei moeilijkheden teweeg brengt. Ten slotte moet
het ontwerp de Minister van Landsverdediging in staat
stellen vrijwilligers te recruteren.

Weinige wetten zijn inzake terminologie zonauwkeurig
als de militiewetten; die is immers van groot belang, aan-
gezien het al dan niet volbrengen van legerdienst daarvan
afhangt.

Die wetsbepalingen zijn weliswaar zeer delicaat qua inhoud
en belangrijk wegens het grote aantal jaarlijks te onderzoe-:
ken gevallen, maar ze schenken volledige bevrediging en
garanderen een volmaakt onpartijdige toepassing.

Alleszins moet hier hulde worden gebracht aan de militie-
raden, de herkeuringsraden, de commissie van ontheffing, de
diverse organen voor het instellen van hoger beroep, alsook
aan de gespecialiseerde gemeenteambtenaren, de arrondis-
sementscommissariaten, de provincies, het Recruterings- en
Selectiecentrum en de beide militiediensten van de rwee
betrokken departementen. '

Die deskundigen staan volledig in dienst van de dienst-
plichtigen en helpen hen in een ingewikkelde materie waarbij
de wet strikt in acht wordt genomen.

Tevens dankt de Minister de leden die hem suggesties
hebben gestuurd en aldus hebben meegewerkt aan de redactie
van dit nieuwe ontwerp.

2. Wet van 30 juli 1974.

Iedereen is er zich van bewust dat de wet van 30 juli 1974
inzake de voorwaarden voor vrijlating van dienst wegens
één broederdienst een zeer delicate zaak is, Ingevolge de
behoeften van het leger moet voorzichtig te werk gegaan
worden.

Uit de statistieken en de recente cijfers inzake vrijwillige
dienstneming blijkt dat de zogenaamde categorieën van
nationale erkentelijkheid voor uitbreiding vatbaar zijn.

De toegevoegde categorieën zijn die welke vergelijkender-
wijs het best aan de behoeften beantwoorden met inacht-
neming van de buitengewone verdiensten van de recht-
hebbenden.

Het kan niet betwist worden dat er nog andere zeer
verdienstelijke categorieën zijn, doch eens te meer moet
erop gewezen worden dat een verdere verruiming vooralsnog
niet mogelijk is, zo men wil voorzien in de behoeften van
het contingent.



Il. - EXAmen des articles.

1" L'article I'" rectifie la définition de l'engagement et du
rengagement, et cela dans le but de permettre à un milicien
de signer un engagement durant son service militaire sans
devoir attendre la fin de celui-ci comme antérieurement.

2" L'article 2 aligne sur les obligations militaires, les obli-
gations éventuelles et jusqu'ici toutes théoriques des miliciens
libérés, et devenus réservistes, si l'on peut dire, de la protec-
tion civile : 8 ans au lieu de 15.

3" L'article 3 instaure des modifications au régime des
sursis.

a) Tout d'abord une augmentation indirecte mais sérieuse
du plafond des ressources pour être soutien de familIe. « La
déduction des sommes prévues à certains articles des lois
concernant les impôts sur les revenus est désormais applica-
ble à ce plaf.ond." C'est un avantage appréciable et une
simplification administrative sérieuse.

b) Le docteur en science nucléaire est assimilé au licencié;
il s'agit de la consécration légale d'une jurisprudence adminis-
trative constante.

c) Tout étudiant en médecine qui se spécialise aura droit
aux mêmes sursis que ceux qui se spécialisent dans une
branche utile à l'armée.

La liste de ces dernières branches était devenue tellement
longue qu'il a été décidé, dans un but de logique interne
au système, de généraliser la disposition.

d) Par contre le sursis jusqu'à 30 ans pour ceux qui
résident à l'étranger hors des pays limitrophes et des Iles
Britanniques, est désormais limité à ceux qui résident « hors
d'Europe »,

Les facilités de communications, la multiplicité de séjours
ou de résidences à l'étranger avec nombreux retours au
pays, dans des pays comme la Suisse, l'Espagne, etc. fait
en sorte qu'il a paru plus équitable vis-à-vis de l'ensemble
des miliciens, de ne prévoir des sursis qui mènent à la
dispense, que pour ceux qui résident « hors d'Europe »;

Il faut entendre par ce terme l'Europe géographique «de
l'Atlantique à l'Oural", exclu donc la Turquie.

4° "L'article 4 est certainement un des plus importants du
projet de loi puisqu'il concerne les dispenses.

a) On a remplacé ici, comme en matière de sursis, les
pays voisins de la Belgique par l'Europe et ce pour les raisons
exposées en matière de sursis.

b) Pour l'octroi de la dispense aux premiers appelés d'une
familIe nombreuse, la condition de ressource est supprimée.
Depuis longtemps en effet, ceux dont les parents avaient
des revenus trop élevés, obtenaient quand-même la libéra-
tion.

On supprime ainsi un travail inutile, tant au Centre de
recrutement et de sélection que dans les conseils de milice
et au département des Finances. De plus, les intéressés sont
plus vite informés de leur sort, ce qui permet de choisir
plus rapidement un emploi.

c) Afin d'éviter des abus, la notion de service de frère est
quelque peu explicitée en excluant de celle-ci deux cas typi-
ques qui étaient jusqu'à présent juridiquement considérés
comme répondant à ce service de frère. Il s'agit:

1" du fait d'être simplement passé au Centre de recrute-
ment et de sélection. En effet, par suite de modifications de
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Il. - Onderzoek der artikelcn,

1° Artikel 1 verbetert de definirie van « dienstneming » en
« wederdienstneming » ten cincle een dienstplichtige roe te
staan een dienstneming te ondertekenen gedurende zijn le-
gerdienst, zonder het einde van zijn normale dienst te moe-
ten afwachten, zoals vroeger,

2° Artikel 2 plaatst de evenruele en tot op heden louter
theoretische verplichtingen van de dienstplichtigen die van
legerdienst werden ontheven en feitelijk tot de reserve van
de burgerlijke bescherming behoren, op dezelfde voet als de
militaire verplichtingen. De duur van hun verplichtingen
wordt van 15 op 8 jaar gebracht,

3° Artikel 3 brengt wijzigingen aan in de regeling van het
uitstel :

a) Eerst en vooral een indirecte maar aanzienlijke verho-
ging van het maximumbedrag aan inkomsten orn als kost-
winner beschouwd te worden. «De aftrek van de sommen
bedoeld bij bepaalde artikelen van de wetten op de inkom-
stenbelastingen is voortaan toepasselijk op dat maxirnumbe-
drag.» Dit is een niet gering voordeel en bovendien een
ernstige administratieve vereenvoudiging.

b) Doctors in de kernwetenschappen worden gelijkge-
steld met licentiaten;aldus wordt een vaste administratieve
rechtspraakomgezet in een wettelijke bepaling.

c) Studenten in geneeskunde die zich specialiseren hebben
recht op hetzelfde uitstel als degenen die een voor het leger
nuttige specialisatie kiezen.

De lijst van deze laatste was zo lang geworden dar
besloten werd, met het oog op een logischer samenhang
van het systeem, die bepaling te veralgemenen.

d) Daarentegen wordt het uitstel tot 30 jaar voor
degenen die in het buitenland verblijven buiten de aan-
grenzende landen en de Britse eilanden, voortaan beperkt
tot degenen die «buiten Europa » verblijven.

De gemakkelijke verbindingen en het feit dat veel
mensen in het buitenland, b.v. in Zwitserland, Spanje, enz.
verblijven, doch herhaaldelijk naar ons land terugkeren,
brengen met zich dat het tegenover de andere dienstplich-
tigen rechtvaardiger leek alleen nog uitsteldat tot vrijlating
leidt toe te staan aan hen die « buiten Europa » verblijven.
Onder die term moet het geografische Europa van de Atlan-
tische Oceaan tot de Oeral worden verstaan, Turkije dus
uitgesloten.

4° Artikel 4 is ongetwijfeld een van de belangrijkste van
het wetsontwerp, omdat het betrekking heeft op de vrijlating.

a) Zoals inzake uitstel, worden de naburige landen hier
vervangen door Europa en wel om de redenen die zoëven
uiteengezet werden met betrekking tot het uitstel.

b) Voor het toekennen van de vrijlating aan de eerste
opgeroepenen van een groot gezin wordt de voorwaarde
betreffende de inkomsten weggelaten. Degenen wier ouders
te hoge inkomsten hadden, genoten immers sinds lange tijd
toch vrijlating van legerdienst.

Zo zal geen nutteloos werk meer moeten worden verricht,
zowel in het Recruterings- en Selectiecentrum als in de
Militieraden en op het departement van Financiën. Boven-
dien zijn de betrokkenen spoediger op de hoogte va~ hun
toestand, zodat zij ook sneller een beroep kunnen kiezen.

c) Ten einde misbruiken te voorkomen, wordt het begrip
broederdienst nader omschreven door uit dit begrip twee
opmerkelijke gevallen te weren die tot op heden juridisch
als broederdienst werden beschouwd. Het betreft :

1° het feit dat de betrokkene in het Recruterings- en
Selectiecentrurn geweest is. Ingevolge bepaalde wetswijzi-

,. :
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la législation, le l11i1id~'11 peut ncrucllcmcnt encore introduire
des demandes après avoir ù~ dl'd,lrl' apte ct obtenir ainsi 1.1
dispense sur hase des articles 12, $ 2, 16, 20, § J, ou bien
être libéré,

On ne peut évidemment assimiler ce simple passage au
service réel; il faut néanmoins le spécifier dans la loi, car
la jurisprudence, se basant sur des dispositions antérieures
plus strictes, considère actuellement la déclaration d'aptitude
comme un service de frère,

2" Il s'agit aussi du cas olt un milicien a été mis en congé
d'urgence, parfois pour toute la durée du service. Ici aussi,
on a considéré comme constituant un service de frère ce qui
s'analysait en fait comme une absence de service. De telles
pratiques frauduleuses ne doivent jamais être encouragées,

Le projet prévoit cependant que si le congé représente plus
de la moitié du service, celui-ci ne pourra plus compter com-
me service de frère. Un congé d'urgence accordé après des
prestations déjà appréciables ne peut inclure une spéculation.

d) La loi du 30 juillet 1974 avait inséré dans les dispenses
certaines dispositions dites de mérites patriotiques du père ou
de la mère de l'intéressé milicien.

On a ajouté aux catégories qui avaient été reprises de
l'article 87 concernant les libérations:
- les agents de renseignements et d'action;
- les réfractaires;
- les bénéficiaires d'une pension d'invalidité.

Cet ajouté est fait tant pour les morts en raison de leur
qualité en question, que pour ceux qui ont simplement cette
qualité (cfr, art. 12, § 1, sobis, a et c).

e) La dispense accordée à ceux qui acquièrent la nationa-
lité belge est facilitée en ce sens qu'ils ne doivent pas faire
leur service si cette nationalité est acquise après l'âge de
2S ans.

Dans la législation actuelle, le principe existait déjà, mais
trouvait seulement application en cas de naturalisation après
le 31 décembre de l'année où l'intéressé atteignait 28 ans.

I) Afin de supprimer de multiples correspondances durant
six ans, il est proposé d'octroyer directement la dispense à
ceux qui, durant cinq ans avant le 31 décembre de l'année où
ils atteignent l'âge de 18 ans, ont résidé hors d'Europe. Il
s'agit de cas rares mais entraînant une procédure administra-
tive longue et fastidieuse.

Toutefois, afin d'éviter des abus, il est prévu que la dis-
pense sera retirée si le bénéficiaire fait l'objet d'une inscription
au registre de la population, au plus tard le 31 décembre de
l'année pendant laquelle il atteint l'âge de 23 ans. Ce retrait
ne peut intervenir plus d'un an après l'inscription au registre
de la population.

Il s'agit donc de miliciens belges, vivant réellement loin du
pays et qui ne reviennent même pas faire des études en Bel-
gique.

g) Au § 2 du même article 12, une disposition prévoit que,
lorsque plusieurs frères font partie de la même levée et que le
service de l'un peut être invoqué par un autre pour obtenir la
dispense, le Ministre de la Défense nationale retarde l'appel
sous les armes de celui qui le demande.

r 4 I

gingeIl knn de dicnstplichtigc immcrs nog ahiid ecn ann-
vruug indicncn nndat hij gcschikr is vcrkluard en alzo de
vrijlnting vcrkrijgen op grond van de artikelen 12, § 2,J6,
20, § 3, ofwel wordcn ontheven, .

Dit louterc aanwezig gcweest zijn kan naruurlijk nier als
werkelijke dienst worden beschouwd, maar het moer nier-
temin verrneld worden in de wer, want de rechtspraak,
sreunend op vroegcre bepalingen, die strenger waren,
beschouwt nu nog de geschiktheidsverklaring als een
broederdienst.

2° Het betreft ook het geval waar een diensrplichtige
spoedverlof had verkregen, soms voor de hele duur van
zijn legerdienst. Ook dit werd beschouwd als een broeder-
dienst, ofschoon het in feite neerkwam op een afwezigheid
van de dienst. Dergelijke praktijken mogen nooit in de hand
worden gewerkt.

Het ontwerp bepaalt dat, indien het verlof langer duurt
dan de helft van de dienst, er geen sprake meer kan zijn
van broederdienst. Bij spoedverlof dat wordt toegekend
nadat reeds een werkelijk deel van de dienst is verricht, is
speculatie uitgesloten.

d) De wet van 30 juli 1974 had met betrekking tot de
vrijlating sommige bepalingen ingevoerd in verband met
door vaderliefde ingegeven verdiensten van de vader of de
moeder van de betrokken dienstplichtige.

Bij de categorieën bedoeld in artikel 87 inzake de onthef-
fingen worden de volgende categorieën gevoegd:
- de inlichtings- en actieagenten;
-de werkweigeraars;
- de gerechtigden op een invaliditeitspensioen.

Deze bepaling geldt zowel voor de overledenen, omdat zij
de hoedanigheid hadden van een van de hierboven vermelde
categorieën, als voor degenen die alleen die hoedanigheid
hebben (zie art. 12, § 1, SObis, a en c).

e) De vrijlating, toegestaan aan degenen die de Belgische
nationaliteit verkrijgen, wordt gemakkelijker toegestaan, in
die zin dat zij geen dienst moeten doen indien zij de Belgische
nationaliteit verkrijgen nà de leeftijd van 25 jaar.

In de vroegere wetgeving bestond het principe al, maar
het werd slechts toegepast in geval van naturalisatie na
31 december van het jaar waarin de betrokkene de leeftijd
van 28 jaar bereikte.

I) Ten einde gedurende zes jaar elke overbodige brief-
wisseling te vermijden, wordt voorgesteld onmiddellijk
vrijlating te verlenen aan degenen die gedurende S jaar
vóór 31 januari van het jaar waarin zij de leeftijd van
18 jaar bereiken, buiten Europa hebben verbleven. Het
gaat hier om zeldzame gevallen, die echter een lange en
omslachtige administratieve procedure vergden.

Ten einde misbruiken te voorkomen is echter bepaald
dat de vrijlating wordt ingetrokken indien de betrokkene
in het bevolkingsregister wordt ingeschreven uiterlijk op
31 december van het jaar waarin hij de leeftijd van 23 jaar
bereikt. De intrekking mag niet meer gebeuren indien meer
dan een jaar verlopen is sedert de inschrijving in het
bevolkingsregister.

Het gaat hier dus om Belgische dienstplichtigen die werke-
lijk in de vreemde leven en zelfs niet naar ons land terug-
keren om te studeren.

g) In § 2 van hetzelfde arrikel 12 wordt een bepaling
ingevoegd, waarin wordt gesteld dat wanneer verschil-
lende broeders tot dezelfde lichting behoren en de dienst
van de ene door de andere kan worden ingeroepen om
vrijlating te verkrijgen, de oproeping onder de wapens van
diegene die erom verzoekt, door de Minister van Lands-
verdediging wordt uitgesteld.



.5" L'nrriclc 1.1 est llImlifk' ~'11C~' Sl'IIS 41l1c les sursis 11('
coud LI isunt pas ,\ la dispense l'clivent désormnis ètre accordés
pat' k's commissaires d'arrondisscmcut, sauf decision con-
traire du Ministre de l'Intérieur, Le but vise est d'éviter les
retards et complications ndministrativcs résultant de la néces-
sité d'une intervention directe des deux ministres compétents,
il savoir ceux de l'Intérieur ct de la Défense nationale.

6" A l'article 16 relatif à l'exemption pour service de
2 ans en pays en voie de développement, trois modifications
mineures sont introduites:

a) la constatation que l'intéressé n'a pas rempli ses obliga-
tions ne requiert plus l'intervention du département des
Affaires étrangères;

b) le milicien exempté définitivement suit désormais le
sort de la levée avec laquelle il a été exempté et non plus
celui de la levée de sa classe d'âge, ce qui est plus conforme
aux dispositions similaires d'autres dispensés ou exemptés;

c) enfin le sort du milicien qui renonce à l'exemption pré-
vue à l'article 16 est précisé; il est rattaché à la levée en
cours avant le 15 juillet, sinon à la levée suivante, pour per-
mettre l'appel au Centre de recrutement.

7° A l'article 17, les seules modifications introduites dans
le régime des assimilations à but social sont:

a) les enfants recueiIlis depuis cinq ans (au lieu de dix)
sont assimilés aux enfants légitimes;

h) Les mots « le repos permanent au lit ou l'aide constante
d'une tierce personne» sont remplacés par les mots « entraî-
nant une incapacité permanente et absolue de travail )',
l'exigence d'une durée de 2 ans au moins pour l'abandon de
famiIle ou la disparition prolongée est supprimée: la juri-
diction peut statuer sur simple preuve de l'existence d'une
telle situation.

8° Sont désormais comptés comme s'ils étaient en vie, non
seulement les militaires décédés durant une campagne, mais
les frères et sœurs du milicien morts pour la patrie, même
dans une armée alliée ou pour d'autres motifs patriotiques,
ou simplement au cours du service militaire et par le fait de
celui-ci.

9° Les miliciens, qui résident pendant cinq ans au moins
hors d'Europe avant l'âge de 18 ans, peuvent également
solliciter tardivement la dispense du service militaire sans
devoir justifier de motifs exceptionnels.

De plus, un § 5 est ajouté pour intégrer dans la loi la résul-
tante d'une jurisprudence constante, à savoir que les condi-
tions doivent être remplies lors de l'introduction des deman-
des, sauf dans les cas de sursis extraordinaire (art. 11, § 1),
de la famiIle devenue nombreuse après la demande et du
service de frère réalisé après la demande également.

10° A l'article 22, la nomenclature des situations de milice
qui prévalent l'une sur l'autre est complétée par l'exemption
de l'article 16 (=2 ans en pays en voie de développement).

11° Dans la composition des conseils de milice, la possi-
bilité de nommer des magistrats honoraires est supprimée.
La nécessité d'un fonctionnement régulier de ces juridictions
administratives se concilie mal avec l'âge avancé des magis-
trats auxquels l'érnéritat n'est accordé qu'au-delà de l'âge
habituel d'admission à la pension.
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.,. Arrikcl IJ wordr gcwiizigd in die zin dat de aauvra-
geu om uitsrcl die nict tot \'l'ijlatillg lcidcn rhans kunnen
worden ingewilligd door de nrrondisscmcntsconunissarisseu,
hehoudcns undersluidcnde beslissing van de Minisrer van
Binnenlundse Zaken. Het doel daarvan is vertraging en
administratieve verwikkelingcn te verrnijden, die kunnen
voortspruiten uit de directe russenkornsr van de twec betrok-
ken Ministers, nI. die van Binnenlandse Zaken en die van
Landsverdediging.

6" In artikel 16 betreffende de vrijstelling wegcns twee
jaar dienst in een ontwikkelingsland, worden drie kleine wij-
zigingen aangebracht:

a) voor de vaststelling dar belanghebbende nier aan zijn
verplichtingen heeft voldaan is het niet langer noodzakelijk
dat het departement van Buitenlandse Zaken tussenbeide
komt;

h) de definitief vrijgestelde dienstplichtige wordt voortaan
op dezelfde wijze behandeld als de dienstplichtigen van de
lichting waarrnee hij is vrijgesteld en nier meer als de dienst-
plichtigen van de lichting van zijn leeftijdsklas, wat beter
overeenkomt met gelijkaardige bepalingen t.O.V. andere vrij-
gelatenen en vrijgestelden;

c) ten slotte wordt het lot geregeld van de dienstplichtigen
die van de in artikel 16 bepaalde vrijstelling afzien;

Zij. worden gehecht aan de lopende lichting vóór 15 juli,
zoniet aan de volgende lichting, teneinde de oproeping in het
Recruterings- en Selectiecentrum mogelijk te maken.

7° In artikel 17 zijn de enige aangebrachte wijzigingen in
het stelsel van gelijksteIlingen om sociale redenen de volgen-
de:

al de sinds vijf jaar (in plaats van tien jaar) opgenomen
kinderen worden gelijkgesteld met de wettige kinderen.

h) De woorden « een voortdurende bedlegerigheid of de
blijvende bijstand van een derde perscon » worden vervan-
gen door de woorden « die een blijvende en volstrekte werk-
onbekwaamheid ten gevolge hebben ". De voorwaarde inza-
ke de verlating van gezin sedert ten minste rwee jaar of de
langdurige vermissing is opgeheven: het bevoegde college
kan uitspraak doen op grond van het bewijs zonder meer
dat een zodanige toestand bestaat.

8° Voortaan worden gerekend alsof zij in leven waren
niet aIleen de militairen die tijdens een campagne zijn
overleden, maar ook de broeders en zusters van de dienst-
plichtigen die voor het vaderland zijn gestorven, zelfs in een
geallieerd leger of om andere vaderlandslievende redenen,
dan wel gewoon tijdens de legerdienst en om reden van deze
dienst.

9° De dienstplichtigen die voor de leeftijd van 18 jaar
ten minste gedurende vijf jaar verblijf houden buiten
Europa kunnen eveneens laattijdig de vrijlating van leger-
dienst aanvragen zonder uitzonderlijke redenen voor die
laattijdigheid te moeten inroepen.

Bovendien is een § 5 ingevoegd om de huidige rechtspraak
in de wet op te nemen, te weten dat de voorwaarden moe-
ten vervuld zijn bij het indienen van de aanvragen, behalve
in de gevallen van buitengewoon uitstel (art. 11, § 1), van
diegenen die tot een groot gezin gaan behoren of een broeder-
dienst kunnen inroepen na indiening van de aanvraag.

10° In artikel 22 wordt de lijst van de militiestanden
naar volgorde van voorrang aangevuld met de vrijstelling
bedoeld in artikel 16 (=2 jaar in een ontwikkelingsland).

11° In de sarnenstelling van de militieraden wordt de
mogelijkheid om ere-magistraten te benoemen weggelaten.
De goede werking van de adrninistratieve rechtscoIleges kan
maar moeilijk overeengebracht worden met de gevorderde
leeftijd van de magistraten, aan wie het erneritaat slechts
wordt verleend boven de gewone leeftijd voor de toelating
tot het pensioen.
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12" L';lCI'C d'appel contre les décisions d'un conseil dé
milice devra dorénavant être adressé nu président du conseil
supérieur: cela parait plus correct juridiquement que d'ndrcs-
sel' cet acte nu Ministre de l'Intérieur. Il n'est bien entendu
nullernenr question de contester la validité d'actes d'appel
qui seraient déposés selon la procédure actuelle.

13° Il en est de même de l'acte d'appel du gouverneur de
province.

14° La nomination de magistrats honoraires est également
supprimée en ce qui concerne les conseils de révision.

lSO La personne qui assistera ou représentera dorénavant
le milicien devant le conseil de révision devra être un méde-
cin. Ceci est logique, étant donné que le seul problème qui est
mis en discussion est celui de l'aptitude physique. Cette modi-
fication doit mettre fin à certains abus.

16° A l'article 63, § 2, une correction est apportée au texte
dans le but de bien déterminer qu'il s'agit de deux choses
différentes: « miliciens mariés» d'une part, et « premiers
appelés d'une familie de 4 enfants» d'autre part. Il s'agit de
catégories de miliciens qui peuvent bénéficier d'une affecta-
tion dans une garnison plus proche de leur foyer.

170 L'article 66 permettra à l'avenir de déduire du service
le temps passé au Centre de recrutement et le temps passé à
l'hôpital, avant la dernière décision d'aptitude.

D'une part, cette mesure est à l'avantage du milicien (le
temps passé à l'hôpital compte comme service militaire) et
d'autre part, elle évite les abus lorsqu'il y a plusieurs compa-
rutions au C.R.S. suivies de mises en observation.

180 En concordance avec la nouvelle définition portée à
l'article I'", l'article 18 instaure la possibilité de s'engager
comme volontaire pendant le service, et non plus unique-
ment après le service comme l'est le cas aujourd'hui.

190 La qualité de militaire s'acquiert lors du passage au
Centre de recrutement, non seulement pour les miliciens
mais aussi pour le volontaire qui ne l'aurait pas encore.

20° Un milicien qui s'engage comme volontaire, puis rési-
lie son engagement doit refaire son service, mais le temps de
service effectué avant l'engagement est décompté.

210 Le projet remanie dans un but de meilieure compré-
hension, tout le texte de l'article 87 au sujet des libérations.

Le a, premier alinéa de jadis, à savoir la libération accor-
dée au milicien d'une famille nombreuse dépassant le pla-
fond des ressources, est inséré dans l'article 12 (dispense).

Au b, les mots « le 1er janvier de l'année au cours de
laquelle le milicien atteint l'âge de 24 ans », sont remplacés
par les mots « l'âge de 24 ans »,

On. précise encore que, si le milicien peut invoquer
2 motifs, on lui donnera le deuxième motif (enfant à charge),
afin que son frère de la même levée puisse être libéré comme
deuxième membre d'une famille nombreuse.

Les autres modifications sont de pure forme ou établissent
une meilleure concordance entre les textes légaux et la juris-
prudence administrative.

r 6 )

\.2" De nkrc van bcrocp tcgen de bcslissingen v.1I1 de
millricrnad zul in de tockomsr moeren wordcn gcricht ann
de Voorzittcr van de Hoge Militieraad. juridisch schiinr
zulks correcter te zijn dan dar die akre aan de Minister
van Binnenlandse Zaken wordt toegestuurd, Uiteraard is
het nier de bedoeling de geldigheid te berwisten van de
akten van beroep die zouden zijn ingediend op grond van
de huidige procedure.

130 Hetzelfde- geldt voor de akte van beroep aan de
Provinciegou verneu r.

140 De benoeming van de ere-magistraten is eveneens
opgeheven voor de Herkeuringsraad.

150 De persoon die de diensrplichtige bijstaat of vertegen-
woordigt, moet arts zijn. Dar is logisch, gezien het enige
probleem dat ter bespreking komt de lichamelijke geschikt-
heid betreft, Deze wijziging moet een eind aan bepaalde
misbruiken maken.

16° In artikel 63, § 2 wordt een tekstcorrectie aange-
bracht om goed te beklemtonen dar het hier gaat om twee
verschillende zaken, nl. « gehuwde dienstplichtigen » ener-
zijds, en « eerste opgeroepenen van gezinnen met vier kin-
deren » anderzijds. Het betreft hier categorieën van dienst-
plichtigen die in aanmerking komen voor een aanwijzing
in een garnizoen zo dicht mogelijk bij hun gezin:

170 Artikel 66 maakt het in de toekomst mogelijk dat
de tijd die is doorgebracht in her Recruterings- en Selectie-
centrum, resp. in het hospitaal vóór de laatste beslissing
waarbij de betrokkene voor de dienst geschikt is bevonden,
van de normale diensttijd af te trekken.

Enerzijds is deze maatregel in het voordeel van de dienst-
plichtige (de doorgebrachte tijd in het hospitaal telt als mili-
taire dienst) en anderzijds worden daardoor misbruiken
voorkomen wanneer de betrokkene verschillende malen in
het R.S.C. heeft verbleven, telkens gevolgd door een in-
observatiestelling.

18° In overeenstemming met de nieuwe definitie in arti-
kellvoorziet artikel 18 in de mogelijkheid van vrijwillige
dienstneming tijdens de dienst en nier langer alleen maar
vlak na de dienst, zoals vroeger.

19- De hoedanigheid van militair wordt verworven bij
het verschijnen in het Recruterings- en seleetiecentrum, niet
alleen voor de dienstplichtigen, maar ook voor de vrijwil-
ligers die deze hoedanigheid nog niet zouden hebben.

200 Een dienstplichtige die als vrijwilliger dienst neemt
en nadien zijn vrijwillige dienstneming verbreekr, moet zijn
legerdienst opnieuw doen, maar de diensttijd die hij reeds
doorbracht vóór de vrijwillige dienstneming wordt afge-
trokken.

210 Duidelijkheidshalve wordt artikel 87, dat betrekking
heeft op de ontheffingen, helemaalomgewerkt.

De vroegere letter a), een dienstpichtige uit een groot
gezin dat het inkomstenplafond overschrijdt, is opgenomen
in artikel 12 (vrijlating).

In b worden de woorden « vóór 1 januari van hetjaar
tijdens hetwelk zij de leeftijd van 24 jaar zullen bereikt heb-
ben », vervangen door de woorden « vóór de leeftijd van
24 jaar »;

Ook wordt gepreciseerd dar, zo een dienstplichtige twee
redenen kan inroepen, hem de tweede reden zal worden
gegeven (kind ten laste), zodat zijn broer, die tot dezelfde
lichting behoort, zou kunnen worden ontheven als tweede
lid van een groot gezin.

De andere wijzigingen zijn louter vormwijzigingen of ze
zorgen voor een betere overeenstemming tussen de wet-
teksten en de administratieve rechtspraak.



22" La version nécrlunduisc d'une série d'urriclcs a été
améliorée,

23" Des dispositions transitoires sont prévues,

24° Une nouvelle coordination des lois sur la milice est
envisagée dès cette année.

25" La mise en vigueur de la loi nouvelle est immédiate,
sauf en ce qui concerne les articles 3 (modification concer-
nant les sursis), 4 (modification concernant les dispenses),
et 21 (modification concernant les libérations qui doivent
prendre cours en même temps pour toute une levée). Ces
articles ne trouveront application que pour les miliciens de
la levée de 1977, c'est-à-dire celle qui retient actuellement
l'attention des conseils de milice.

Si le présent projet tardait à être voté, il y aurait lieu de
reporter cette application à la levée de 1978.

II. - Discussion générale.

Une série d'amendements ont été déposés afin, notamment,
d'augmenter le nombre des bénéficiaires de la dispense pour
cause morale ainsi que de la libération du service actif.

Un membre reconnaît l'urgence du projet, mais souhaite
que celle-ci n'empêche pas la Commission d'améliorer le
texte proposé.

10 En ce qui concerne la dispense pour cause morale,
plusieurs membres soulignent une situation inéquitable, qui
selon eux, existe dans ce domaine: lorsqu'un milicien invo-
que une qualité ou attitude patriotique au titre de service
de frère dans les cas du § 1, 5° et 5°his de l'article 12 des lois
coordonnées sur la milice, et que le membre de sa famille
n'a pas sollicité en temps utile le bénéfice d'un des statuts
de reconnaissance nationale créés par la loi, ce milicien voit sa
demande rejetée par les instances concernées. Par contre, l'ob-
tention d'un des statuts par le père du milicien, par exemple,
conduira celui-ci à la dispense du service militaire.

C'est pourquoi, les intervenants soutiennent un amende-
ment de M. Desmarets (Doc. n" 784/5), qui remédie à
pareille situation.

2° Les autres amendements visent particulièrement l'intro-
duction de nouvelles catégories patriotiques à prendre en
considération pour l'obtention de la dispense par le milicien.

La position du Ministre est la suivante:
1. - a) Les délais prévus pour l'octroi de statuts de

reconnaissance nationale par des commissions spéciales, ont
été réouverts plusieurs fois. En accord avec les associations
patriotiques, il a été .décidé de ne plus réouvrir ces délais.

h) Les conseils de milice ne sont pas à même de juger
les mérites patriotiques d'un membre de la famille du mili-
cien intéressé, sinon ils s'érigeraient en juges de fait et non
plus de droit.

c) L'adoption de l'amendement précité de M. Desmartes
risquerait d'entraîner des abus en la matière.

2. - Quant à la création de nouvelles catégories patrio-
tiques, il s'agit avant tout de veiller à fournir le contingent
sollicité par le Ministre de la Défense nationale: les amende-
ments proposés ouvriraient la voie à trop de dispenses et de
libérations.

Après la déclaration du Ministre, un membre souligne
qu'actuellement les conseils de milice se prononcent aussi
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ll" De Ncdcrlnndsc rcdacric van ecn anural arrikelcn werd
vcrbctcrd,

23" Er is in ovcrgangsmaatregelen voorzien,

24" Een nieuwe coördinarie van de militiewctren wordt
nog dit [aar in uitzicht gesteld.

25" De nieuwe wet treedt onrniddellijk in werking, behalvc
wat betreft art. 3 (wijziging betreffende hct uitstel), art. 4
(wijziging berreffende de vrijlating) en art. 21 (wijziging be-
treffende de ontheffing die terzelfdertijd voor een hele lichting
een aanvang moeten nemen). Deze artikelen vinden alleen
toepassing voor de dienstplichtigen van de lichting 1977,
d.w.z. de lichting die momenteel door de militieraden behan-
deld wordt.

Indien de goedkeuring van het voorliggende ontwerp zou
worden vertraagd, moet de toepassing van de voornoemde
artikelen worden verdaagd tot de lichting 1978.

II. - Algemene bespreking.

Een aantal amendementen werd ingediend, met name om
het aantal op te voeren van degenen die recht hebben op
vrijlating op morele gronden, evenals op ontheffing van wer-
kelijke dienst.

Een lid erkent dat het ontwerp een spoedeisend karakter
heeft, maar zulks mag volgens hem de Commissie niet belet-
ten de voorgestelde tekst te verbeteren.

10 Inzake vrijlating op morele gronden wijzen verscheidene
leden met nadruk op een onbillijke toestand die volgens hen
op dit gebied bliift bestaan: wanneer een dienstplichtige een
vaderlandslievende hoedanigheid of houding als broeder-
dienst inroept in de gevallen bepaald in § 1, 50 en s-u;
van artikel 12 van de gecoördineerde dienstplichtwetten, en
zijn familielid niet ten gepaste tijde het voordeel van een der
bij de wet bedoelde statuten van nationale erkentelijkheid
heeft gevraagd, wordt de aanvraag van die dienstplichtige
door de betrokken instanties verworpen. Anderzijds zal de
verkrijging van één van die statuten - bv. door de vader
van de dienstplichtige - voor deze laatste vrijlating van mili-
taire dienst meebrengen.

Daarom steunen die leden een amendement van de
heer Desmarets (Stuk n' 784/5) om een einde aan dergelijke
toestand te maken.

2° De andere amendementen willen vooral nieuwe vader-
landslievende categorieën invoeren die in aanmerking zouden
moeten komen voor het verlenen van vrijlating aan dienst-
plichtigen.

Hier volgt dan het standpunt van de Minister:
1. a) De termijnen voor het verlenen van een statuut van

nationale erkentelijkheid door bijzondere commissies werden
verschillende malen opnieuw geopend. In overeenstemming
,met de vaderlandslievende verenigingen werd besloten ze niet
meer opnieuw te openen.

h) De militieraden zijn niet bij machte een oordeel te
vellen over de vaderlandslievende verdiensten van een familie-
lid van de betrokken dienstplichtige; zani et zouden zij oorde-
len over feiten en niet meer over rechten.

c) De aanneming van het amendement Desmarets zou tot
misbruiken kunnen leiden.

2. - Inzake de oprichting van nieuwe vaderlandlievende
categorieën, komt het er eerst en vooral op aan het door de
Minister van Landsverdediging gevraagde contingent te kun-
nen leveren: ingevolge de voorgestelde amendementen zou-
den er al te veel vrijlatingen en onrheffingen komen.

Na de verklaring van de Minister onderstreept een lid dar
de militieraden zich ook thans over de feiten uitspreken:
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en Ïuir : l'nmcndcmcnr de M, Desmarets qui accorde ln
dispense pour faits patriotiques d'un membre de la f.lIllillc
ne jouissant pas d'un statut de rcconuaissuuce nutionulc, revêt
un caractère humain.

III. - Discussion des articles.

Articles 1 et 2.

Les articles sont adoptés à l'unanimité.

Art. 3.

Dans son amendement (Doc. n'' 784/4), M. Gheysen
propose l'indexation annuelle automatique, par arrêté royal,
de la somme visée à l'article 10, § I'", 1°, sixième alinéa,
des lois coordonnées sur la milice.

Le Ministre s'oppose à une telle forme d'indexation, car
elle ne répondrait pas aux nécessités du contingent: celles-ci
doivent être appréciées chaque année par le Ministre de
la Défense nationale. D'ailleurs, il est déjà arrivé qu'un
arrêté royal ait fixé le montant de cette somme au-delà
de celui prévu par l'indice des prix.

En réponse à M. Gheysen, le Ministre confirme que,
en fait, chaque année, le montant de la somme précitée a été
augmenté par arrêté royal.

L'amendement est ensuite rejeté.
L'article 3 est adopté à l'unanimité.

Art. 4.

Cet article, qui modifie l'article 12 des lois coordonnées
sur la milice relatif à la dispense pour cause morale, a fait
l'objet de plusieurs amendements; ceux-ci visent tous à
augmenter les causes de dispense.

1. - a) Un amendement de M. Gheysen (Doe. n° 784/4)
permet au milicien d'invoquer la dispense suivant les condi-
tions de l'article 12, § I'", 5°bis, dans le cas où il a un mem-
bre de sa famille jouissant du statut de militaire qui a servi
dans les forces armées belges en Grande-Bretagne pendant
la guerre 1940-1945.

Selon l'auteur, la loi du 21 juin 1960 a accordé aux mili-
taires ayant effectué du service pendant la guerre 40-45 dans
les forces belges, un statut spécial pour mérites exceptionnels
dans le chef de ces derniers. C'est pourquoi il estime qu'un
militaire de cette catégorie est censé avoir accompli un ser-
vice de frère.

b) Un autre amendement (Doe. n° 784/4) de M. Gheysen
a la portée suivante:

En vertu de l'article 72 des lois coordonnées sur la milice,
le Ministre de la Défense nationale peut, dans certaines cir-
constances, accorder un congé d'urgence pour la durée du
service militaire aux miliciens qui ont au moins 3 enfants.

Cet article 72 ne donne pas à ces miliciens une certitude
permanente. C'est la raison pour laquelle il est proposé de
donner une base légale à ce qui se fait actuellement dans la
pratique. Etant donné qu'à l'heure actuelle une famille de
trois enfants est considérée comme famille nombreuse et qu'il
est impossible à la mère de trois enfants d'aller travailler il
convient que le milicien ayant au moins trois enfants à char-
ge obtienne la dispense.

c) L'amendement (Doc. n'' 784/3) de M. Parisis tend à
faire considérer également comme un service de frère le fait
que le père du milicien ait connu comme prisonnier de guer-
re une captivité de six mois au moins.

[ 8 )

hct umcndemcut van dl' heer Desmarets waardoor vrijJ:tling
wordr vcrlccnd wegt'ns het vudcrlnudslicvcnd gedrug van een
lid van het gezin dat gccn statuut van nationale crkentelijk-
heid geniet, heefr een humanitair karakter,

III. - Bespreking van de artikelen.

Artikelen 1 en 2.

Die artikelen worden eenparig aangenomen.

Art. 3.

Bij amendement (Stuk n' 784/4) stelt de heer Gheysen voor
dar het in artikel 10, § 1, 1°, zesde lid, van de gecoördineerde
dienstplichtwetten bedoelde bedrag ieder jaar bij koninklijk
besluit werd verhoogd.

De Minister kant zich tegen die wijze van indexeren, want
zij beantwoordt niet aan de behoeften van de legersterkte :
deze moeten elk jaar door de Minister van Landsverdediging
worden beoordeeld. Het is trouwens reeds voorgekomen dar
dit bedrag bij koninklijk besluit op een hoger peil werd
vastgesteld dan wat in overeenstemming was met het index-
cijfer van de prijzen .
. In antwoord op een vraag van de heer Gheysen bevestigt

de Minister dat dit bedrag inderdaad elk jaar bij koninklijk
besluit werd verhoogd.

Het amendement wordt vervolgens ingetrokken.
Artikel 3 wordt eenparig aangenomen.

Art.4.

Dit artikel brengt verschillende wijzigingen aan in artikel
12 van de gecoördineerde dientsplichtwetten, dat betrekking
heeft op de vrijlating op morele gronden. Er werden dien-
aangaande verscheidene amendementen voorgesteld, die alle
tot doel hebben bijkomende redenen tot vrijlating in te
voeren.

I. - a) Een amendement van de heer Gheysen (Stuk
n" 784/4) geeft de dienstplichtige de mogelijkheid in de bij
artikel 12, § 1, 5°bis, bepaalde voorwaarden vrijlating te
vragen indien een lid van zijn familie het statuut heeft van
militair die tijdens de oorlog 1940-1945 in de Belgische Strijd-
krachten in Groot-Brirtannië gediend heeft.

Volgens de auteur heeft de wet van 21 juni 1960 aan de
militairen die tijdens de oorlog 1940-1945 in de Belgische
Strijdkrachten gediend hebben, een speciaal statuut toegekend
om de uitzonderlijke verdiensten van deze militairen. Daar-
om meent hij dat een dergelijk militair kan geacht worden
een broederdienst te hebben vervuld.

b) Een ander amendement (Stuk n' 784/4) van de heer
Gheysen beoogt het volgende:

Krachtens artikel 72 van de gecoördineerde dienstplicht-
wetten kan de Minister van Landsverdediging in bepaalde
omstandigheden spoedverlof verlenen voor de duur van de
legerdienst aan de dienstplichtigen die ten minste drie kinde-
ren hebben.

Dit artikel 72 geeft aan de betrokken dienstplichtigen geen
blijvende zekerheid. Daarom wordt voorgesteld een wette-
lijke grondslag te verlenen aan hergeen thans in de praktijk
gebeurt. Aangezien een gezin met drie kinderen thans als
een groot gezin wordt beschouwd en de rnoeder van drie
kinderen onmogelijk kan uit werken gaan, rnoet de dienst-
plichtige met minstens drie kinderen ten laste, vrijlating
bekomen.

c) Het amendement (Stuk n' 784/3) van de heer Parisis
wil het feit dat de vader van de dienstplichtige minstens zes
rnaanden in krijgsgevangenschap heeft doorgebracht, even-
eens als een broederdienst laten meetellen.



En effet, suivunt l'auteur, l'article 12, ~ l'", "Ol des lois sur
la milice coordonnées le .10 avril 1%2, crée un déséquilibre
entre hl situation du milicien, fils d'un ex-prisonnier dl' guer-
re ct le fils d'un prisonnier politique du fait que pour cc der-
nier, deux services de frères l'cuvent être cumules sur la
même tête,

Ainsi, le milicien dont le père a accompli son service mili-
taire, puis a subi comme prisonnier politique une détention
de six mois au moins, obtient la dispense pour cause morale,
tandis que si le père, après avoir fait son service militaire a
été prisonnier de guerre, même pendant 5 ans, le milicien ne
pourra invoquer qu'un seul service.

d) Le premier amendement de M. Desmarets (Doc.
n° 784/5) prévoit une nouvelle catégorie de famille qui entre
en considération pour la dispense accordée selon les condi-
tions de l'article 12, § I'", Srbis : celle qui compte au moins
un membre détenteur de la carte des états de services du
combattant 1940-1945.

L'auteur souligne que cette carte est un document officiel
s'appuyant sur les preuves incontestées fournies par le matri-
cule; en outre, très peu de miliciens peuvent encore invoquer
pareil motif de dispense.

e) Le Ministre répond en lisant d'abord les points de la
déclaration Gouvernementale relatifs à la politique de Défen-
se, qu'il convient absolument de respecter:

1° Diminution des charges militaires par une diminution
progressive du temps de service militaire jusqu'à six mois à
atteindre en 1978 et une application progressive de la limita-
tion du service militaire obligatoire à un service de frère par
famille, en vue d'une réalisation complète en 1978.

Ces allègements sont décidés annuellement en fonction des
engagements compensatoires de volontaires à courte durée
(hommes et femmes).

2° En 1975, une première application partielle sera faite
de la limitation du service militaire obligatoire à un service
de frère par famille, en faveur des cas les plus justifiés du
point de vue social.

3° Les dispositions de la loi sur la milice en ce qui concer-
ne les sursis, les exemptions et les dispenses resteront limitées
à leur champ d'application actuel (droits acquis).

Enfin, le Ministre souligne à nouveau la nécessité de lever
un contingent suffisant, qui serait précisément mis en dan-
ger par l'adoption de ces amendements.

Le présent projet réalise le maximum des possibilités.

Quant à certains amendements précités, il y a lieu de
formuler encore les objections suivantes :

1° L'amendement de M. Gheysen accordant la dispense au
milicien ayant trois enfants en vie, concerne des cas isolés :
il est rare qu'un tel milicien n'ait pas eu le premier enfant
avant l'âge de 24 ans; dans ces conditions, il bénéficie de la
libération du service actif, qui est accordée systématiquement.

Ici, l'auteur fait observer que la portée limitée de son amen-
dement ne met donc pas en danger la levée du contingent.

2° En ce qui concerne le premier amendement de M. Des-
marets, certaines personnes détiennent par exemple une carte
de prisonnier de guerre, mais n'ont pas eu le droit d'obtenir
le bénéfice du statut pour diverses raisons.

f) Votes
Le premier amendement de M. Gheysen est retiré suite au

rejet de l'amendement de M. Desmarets (voir ci-dessous).

- Le deuxième amendement de M. Gheysen est rejeté par
10 voix contre 3,
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Vlll~l'IlS de auteur sl.'1Il:l't nrrikcl 12, § I, .'in, van dl' op
JO "l'l'il 1%2 gCl"oiJrdill,'cnh' dicnsrplichtwcrrcn inuncrs l'l'Il

ougclijkhcid tusscn de rocsraud V;11l dl' dicustplichtigc 1.11011

V;\I1 ccn gewczen krijgsgcvangcnc en die vau CCII gcwczcn
polirickc gcvangcne, orndur \'001' deze laatstc twce brocdcr-
diensten kunnen wordcn sarncngcvoegd.

Zo znl ecn dienstplichrige wicns vadcr de militaire dienst-
plicht heeft vervuld en danrna als poliriek gcvangcnc min-
stens zes maanden in gevangenschap heeft doorgcbracbr, om
morele redencn vriigesreld worden. Had de vndcr na ziiu
legerdieust zelfs vijf jaar in krijgsgevangenschap doorge-
brachr, dan zou de dienstplichtige slechts één dienst kunnen
inroepen,

d) Het eerste amendement van de heer Desmarets iStul:
n" 784/5) schept een nieuwe categorie gezinnen die in aan-
merking komen voor de vriilating die wordt verleend vol-
gens de bij artikel 12, § 1, 50bis, bepaalde voorwaarden: zij
die ten minsre één lid rellen die houder is van de kaart met
een staat van dienst als strijder tijdens de oorlog 1940-1945.

De auteur onderstreept dar die kaart een officieel docu-
ment is dar steunt op onbetwisrbare bewijzen geput uit het
starnboek; voorts kunnen nog maar zeer weinig dieustplich-
tigen dergelijke reden voor vrijlating inroepen.

e) De Minister antwoordt en leest eerst de punten uit de
Regeringsverklaring i.v.m. de defensiepolitiek voor, die abso-
luut dienen te worden nageleefd:

1° Vermindering van de militaire lasten door een trapsge-
wijze verkorting van de militaire diensttijd, teneinde zes
maanden te bereiken in 1978, en door de trapsgewijze beper-
king van de verplichte militaire dienst tot één broederdienst
per gezin, wat in 1978 volledig gerealiseerd moet zijn,

Deze verlichtingen worden jaarlijks vastgesteld op grond
van de compenserende aanwervingen van vrijwilligers voor
een korte termijn (mannen en vrouwen).

2° In 1975 is er een eerste gedeeltelijke beperking van
de militaire dienstplicht tot één broederdienst per gezin, ten
gunste van de gevallen die hiervoor uit een sociaaloogpunt
het meest in aanrnerking komen.

3° De huidige bepalingen van de dienstplichtwet zullen
behouden blijven inzake uitstel, vrijstelling en vrijlating (ver-
kregen rechten).

Ten slotte legt de Minister opnieuw de nadruk op de nood-
zaak een voldoende groot contingent onder de wapens te
roepen, wat nu juist door de aanneming van dit amendement
in het gedrang zou worden gebracht.

Het onderhavige ontwerp opent de weg voor een maxi-
mum aantal mogelijkheden.

In verband met sommige van de bovengenoemde amende-
menten dienen nog volgende bezwaren te worden geformu-
leerd:

1° Het amendement van de heer Gheysen dat vrijlating
verleent aan de dienstplichtige die drie kinderen in leven
heeft, heeft betrekking op ongewone gevallen: het zou uit-
zonderlijk zijn dar een dergelijke dienstplichtige zijn eerste
kind niet zou gehad hebben op de leeftijd van 24 jaar en
in dat geval kan hij vrijstelling van actieve dienst krijgen,
wat srelselmarig toegestaan wordt,

In dat verband rnerkt de auteur op dat de beperkte draag-
wijdre van zijn amendement de getalsterkte van de lichting
niet in gevaar brengr.

2° In verband met het eerste amendement van de heer
Desmarets: bepaalde personen hebben bv. een kaart van
krijgsgevangene maar konden, om diverse redenen, geen aan-
spraak maken op her statuut.

f) Stemmingen.
Het eerste amendement van de heer Gheysen wordt inge-

trokken ingevolge de verwerping van het amendement van
de heer Desmarets (zie hieronder).

- Het tweede amendement van de heer Gheysen wordt
verworpen met 10 tegen 3 stemmen.
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- L'amendement de M. Parisis est l',-jcté par 12 voix COli'
tre 2 ct l ubstcurion.

- L'amendement de M. Desmarets est rejeté pur 7 voix
contre 4 ct 2 abstentions.

II. - M. Gheysen a déposé un autre amendement (Doc.
n° 784/4) dont la portée est la suivante:

Un milicien orphelin de père et de mère et abandonné, qui
possède sa propre exploitation, ne peut, pour différentes rai-
sons, s'y faire remplacer par des tiers. C'est pourquoi il est
proposé d'accorder la dispense à ce milicien, à condition qu'il
ait épuisé ses cinq sursis et qu'il soit irremplaçable pendant
deux ans au moins.

Le Ministre déclare que les cas sociaux sont actuellement
réglés d'une autre manière, dans le cadre des lois sur la
milice : dans. ce domaine, les conseils de milice et le conseil
supérieur de milice font preuve d'une large appréciation.

De plus, le cas de l'abandon de l'orphelin par ses parents
risque d'entraîner des abus.

Pour tenir compte de la dernière objection du Ministre,
M. Suykerbuyk propose de supprimer les mots « ou qui a
été abandonné par ses parents » : M. Gheysen marque son
accord.

L'amendement ainsi sous-amendé est adopté par 7 voix
contre 6.

Suite à l'adoption de l'amendement modifié de M. Ghey-
sen, le Ministre déclare ce qui suit:

A. Par orphelin de père et de mère, il faut entendre:

1° lorsqu'il s'agit d'enfants légitimes ou légitimés par
adoption, ceux dont les père et mère sont décédés;

2° lorsque il s'agit d'enfants naturels ou adoptés, ceux
dont les père et mère sont décédés ou ceux dont la seule
personne qui les a reconnus ou adoptés est décédée.

B. Dans le texte néerlandais de cet amendement, il
convient d'utiliser le terme « wees van vader en moeder »

au lieu du terme « volle wees »,

En outre, il convient de souligner que ne sont pas visés
par les dispositions de l'article 4 du projet de loi, les orphe-
lins de père et mère qui, au moment de la demande de
dispense, ont un ou des parents adoptifs en vie.

III. - Le second amendement (Doc. n° 784/5) de M. Des-
marets accorde la dispense au milicien qui invoque une qua-
lité ou attitude patriotique au titre de service de frère dans
les cas de l'article 12, § I'", 5° et 5°bis, lorsque le membre
de sa famille n'a pas sollicité en temps utile le bénéfice d'un
des statuts de reconnaissance nationale et que Ia preuve de
la qualité ou attitude patriotique est établie à l'égard des
instances compétentes.

En effet, le projet actuel confère de nouveaux avantages,
injustement réservés aux miliciens ayant des membres de
leur familIe qui sont bénéficiaires d'un statut.

Cet amendement suscite des réactions opposées au sem
de Ia Commission:

Les partisans de celui-ci souhaitent également la réouver-
ture des délais permettant l'examen de nouvelles requêtes en
matière d'octroi de statut.

Les adversaires de cet amendement se prononcent contre
la réouverture de ces délais et se demandent comment les
c~~s~i1s de milice et le co~seil supérieur de milice pourront
vérifier les preuves apportees par les sollicitants.

r JO 1

- Hct amendement van de hec r Parisis wordr verworpen
met 12 tcgcn 2 sreuuncn Cil I onrhouding,

- Hcr amendement V,\t1 de heer Desmarets wordt ver-
worpen met 7 tegen 4 stemmen en 2 onthoudingen.

II. - De heer Gheysen heeft een ander amendement inge-
diend (Stuk n" 784/4).

De strekking van dit amendement is de volgende: een
dienstplichtige die een wees is van vader en moeder, die ver-
laten is en zijn eigen bedrijf bezit, kan zich om diverse
redenen nier door derden laten vervangen. Daarom wordt
voorgesteld aan die dienstplichtige vrijlating te verlenen op
voorwaarde dat hij zijn vijf uitstelverleningen opgebruikt
heeft en voor ten minste twee jaar onvervangbaar is.

De Minister verklaart dar de sociale gevallen thans op
een andere manier geregeld zijn in het kader van de militie-
wetten: de militieraden en de Hoge militieraad geven bij de
beoordeling van die gevallen blijk van een ruim begrip,

Voorts kan het geval van degene die door zijn ouders
verlaten is, aanleiding geven tot misbruiken.

Om rekening te houden met de laatste opwerping van de
Minister stelt de heer Suykerbuyk voor de woorden «of
door zijn ouders verlaten is » weg te laten, De heer Gheysen
stemt daarmee in.

Het aldus gesubamendeerde amendement wordt aange-
nomen met 7 tegen 6 sternrnen.

Ingevolge de aanneming van het amendement van de heer
Gheysen verklaart de Minister het volgende:

A. Door wees van vader en moeder moet worden ver-
staan:

1° wanneer het gaat om wettige of door adoptie gewettigde
kinderen: de kinderen wier ouders overleden zijn;

2° wanneer het gaat om natuurlijke of geadopteerde kin-
deren: de kinderen wier ouders overleden zijn of de kinde-
ren met betrekking tot wie de enige persoon die hen erkend
of geadopteerd heeft, overleden is.

B. In de nederlandsé tekst van dit amendement moet de
term « wees van vader en moeder » gebruikt worden in de
plaats van de term « volle wees »,

Voorts zij onderstreept dar de wezen van vader en moe-
der, met betrekking tot wie de adoptieouders of een van hen
in leven zijn op het ogenblik dat de vraag om vrijlating
wordt ingediend, niet onder de toepassing van artikel 4 van
het ontwerp vallen.

III. - Het tweede amendement van de heer Desmarets
(Stuk n" 784/ S) verleent vrijstelling aan de dienstplichtige
die een vaderlandslievende eigenschap of houding als broe-
derdienst inroept in de gevallen van artikel 12, § 1, 5° en
Srbis, wanneer het familielid niet tijdig verzocht heeft om
het genot van een van de statuten van nationale erkentelijk-
heid en de vaderlandslievende eigenschap of houding bewezen
is ten aanzien van de bevoegde instanties.

Het ontwerp biedt immers nieuwe voordelen die ten
onrechte uitsluitend gelden voor de dienstplichtigen die
familieleden hebben welke aanspraak kunnen maken op een
dergelijk statuut,

Dit amendement geeft bij de leden van de Commissie aan-
leiding tot uiteenlopende reacries :

Degenen die voorsrander ziin van het amendement wensen
ook dat de termijnen voor het indienen van nieuwe aan-
vragen tot het verkrijgen van een van de desbetreffende sta-
tuten worden heropend.

De tegenstanders van het amendement wijzen ook het her-
openen van die termijnen af en vragen zich af hoe de militie-
raden en de Hoge Militieraad de door de aanvragers voor-
gelegde bewijzen zouden kunnen controleren.



Le Ministre formule les oblecrions suivnntcs :
1" La détention d'une carte de prisonnlcr de guerre, par

exemple, n'implique pus uutomurlquement le bénéfice d'un
statut.

2° Il est de toute façon impossible de déterminer les inté-
ressés qui, à l'époque, n'ont pas sollicité ce bénéfice, et ceux
qui ne l'ont pas obtenu.

3° Il serait impensable d'opposer par cet amendement les
résistants aux prisonniers de guerre, au cas où ils ne jouis-
sent pas d'un statut de reconnaissance nationale.

Après cet échange de vues, l'amendement est rejeté par
7 voix contre 3 et 3 abstentions.

IV. - Un amendement de M. Gheysen (Doe. n? 784/4)
propose d'accorder la dispense, conformément aux conditions
de l'article 12, § 1er, sobis, au milicien dont un membre de sa
famille a été membre de la Force publique.

En effet, il n'y a plus aucun sens de prendre en considé-
ration le fils ou la fille ayant effectué son service dans la
Force publique; toutefois, il peut se faire qu'un membre de
la famille (par exemple, le père) ait effectué son service dans
la Force publique tout en ayant encore au moins un fils qui
a déjà accompli son service militaire.
_ Le Ministre émet un avis négatif. Chaque extension de la
dispense en dehors des catégories déjà reprises au projet, si
sympathique puisse-t-elle. paraître, risque de compromettre
la réalisation de l'accord gouvernemental (diminution du
service milit~ire et réalisation d'un service par famille).

Outre que les membres de la Force publique étaient volon-
taires, ils bénéficient déjà d'avantages importants, par exem-
ple sur le plan des pensions.

De plus, accorder un avantage particulier à ces militaires
créerait une injustice vis-à-vis des autres membres des forces
armées belges. En effet, on pourrait alors imaginer un avan-
tage similaire pour les familles qui comptent un membre ayant
fait partie des forces belges en Allemagne ou de l'armée
d'occupation.

Bref, cet amendement ne concerne pas des cas sociaux
intéressants.

Après la déclaration du Ministre, l'amendement est retiré.

Avant le vote sur l'article 4, un membre propose de rem-
placer, .dans le texte néerlandais, le mot « uitgesteld » par
le mot «verdaagd », qui correspond mieux au mot fran-
çais «retardé».

Cette correction matérielle figurera in fine du rapport,
comme erratum.

L'article 4, tel qu'il a été modifié, est adopté par 10 voix
et 2 abstentions.

Art: 5 et 6.

Ces articles sont adoptés à l'unanimité.

Art.7.

M. Gheysen a présenté deux amendements (Doc. n" 784/4).

1. Dans son premier amendement, l'auteur souhaite rem-
placer, dans la dernière phrase de l'article 17 § 1 2° les mots
« sont fiscalement à charge de » par les m~ts ,/ so~t ou ont
été fiscalement à charge de »,

Après une br~v~ discussion, l'amendement est retiré par
M. Gheysen, qUI emet le vœu que les conseils de milice et
le conseil supérieur de milice admettent des solutions rai-
sonnables et conformes à l'esprit de cet article.

l 11 ] 784 (197.;-'976) - N. 6.

De Minister brengr de volgendc opwerpingen naar vorcn :
til \XIic houdcr is van ecn kriigsgcvangcncknarr bijvoor-

beeld gcniet nier uutomarisch hct desbetrcffcnde stutuut,

2° Er kan in elk geval nier uitgernaakr worden wie des-
tijds het statuut niet aangevraagd heeft en wie het niet gekre-
gen heefr,

3° Het is ondenkbaar de verzetslieden door dit amende-
~.ent tegenover de krijgsgevangenen te plaarsen ingeval
ZIJ geen statuut van nationale erkentelijkheid genieten.

Na die gedachtenwisseling wordt het amendement ver-
worpen met 7 tegen 3 stemmen en 3 onthoudingen.

IV. - Een amendement van de heer Gheysen (Stuk
n" 784/4) stelt voor conform de voorwaarden van artikel12,
§ 1, SObis, de vrijlating te verlenen aan dienstplichtigen
wier gezin een gewezen lid van de Weermacht telt.

Het heeft immers geen enkele zin meer de zoon of dochter
mee te tellen die in de Weermacht hebben gediend; het kan
evenwel gebeuren dat een gezinslid (bvb. de vader) in de
Weermacht heeft gediend en tegelijkertijd minstens één zoon
heeft die zijn dienstplicht reeds heeft vervuld.

De Minister reageert afwijzend: elke uitbreiding van de
vrijlating buiten de reeds in het ontwerp opgenomen catego-
rieën - hoe sympathiek ze ook mogen lijken - houdt het
gevaar in dat de uitvoering van de regeringsverklaring (ver-
mindering van de dienstplicht en invoering van één dienst
per gezin) op losse schroeven wordt gezet,

Naast het feit dat de leden van de Weermacht vrijwilligers
waren, genieten zij reeds aanzienlijke voordelen, bvb.
op het stuk van de pensioenen.

Indien men aan die militairen nog een apart voordeel zou
toekennen, zouden de andere leden van de Belgische strijd-
krachten onrechtvaardig worden behandeld. Men zou zich
dan immers een gelijkaardig voordeel kunnen indenken voor
de gezinnen die een lid tellen dat deel heeft uitgemaakt van
de Belgische strijdkrachten in Duitsland of van het bezettings-
leger.

Kortom, dit amendement heeft geen betrekking op inte-
ressante sociale gevallen.

Na de verklaring van de Minister wordt het amendement
ingetrokken.

Vóór de stemming over artikel 4 stelt een lid voor in de
Nederlandse tekst het woord « uitgesteld » te vervangen door
het woord « verdaagd », dar meer aan het Franse woord
« retardé" beantwoordt.

Deze vormwijziging zal « in fine» van het verslag als
erratum worden opgenomen.

Artikel 4, zoals het is gewijzigd, wordt aangenomen
met 10 stemmen en 2 onthoudingen.

Artt, 5 en 6.

Deze artikelen worden eenparig aangenomen.

Art. 7.

De heer Gheysen heeft twee amendementen ingediend
(Stuk n" 784/4).

1. In zijn eerste amendement wenst de auteur van het
amendement dat men in de laatste zin van artikel 17, § 1,
2° de woorden « zijn van» de volgende woorden zou
bijvoegen: « of geweest zijn »,

Na een korte bespreking wordt het amendement ingerrok-
ken door de heer Gheysen, die wenst dat de militieraden
en de hoge militieraad redelijke oplossingen zouden aan-
vaarden in de geest van dit artikel.
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2.. Le den X ièmc amendement de M, Ghcvscn consiste ;\
ajourer un § 3, libellé cumruc suit :

•. § 3, Dans lu dérermiuarion du nombre d'enfants est
compté pour deux l'enfant qui s'est VlI reconnaître une insuf-
fisance ou une diminution de sa capacité physique ou mentale
de 66 % au moins, conformément aux dispositions relatives
aux allocations aux handicapés »,

L'auteur de cet amendement fonde son argumentation sur
ce qui suit :

Cette disposition (précisant notamment qu'un handicapé à
66 % compte pour deux) est fondée sur le fait que cette
solution est déjà admise à l'article 12, § 1, Sbis, des lois
coordonnées sur la milice, modifié par la loi du 30 juil-
let 1974.

Au lieu de rendre cette disposition exclusivement appli-
cable à un seul article déterminé, il est proposé d'étendre à
l'ensemble des articles des lois sur la milice, l'application de
cette mesure, d'un caractère social très prononcé.

M, Gheysen souhaite, dès lors, voir insérer ce texte de loi
à la section III des lois coordonnées sur la milice, intitulée
« Dispositions communes »,

L'auteur de l'amendement fait observer à cette occa-
sion que des dispositions identiques sc retrouvent dans le
cadre de la loi relative aux impôts sur les revenus ainsi que
dans celui des dispositions légales relatives aux primes à la
construction.

Répondant à ces observations, le Ministre demande que
la Commission n'adopte pas cet amendement, car celui-ci
permettrait à nouveau quelques dispenses et rendrait impos-
sible la réalisation de certaines promesses contenues dans la
déclaration gouvernementale, à savoir la réalisation du pro-
gramme relatif au service d'un frère et la réduction du temps
de service.

M. Gheysen, appuyé par d'autres collègues, insiste sur le
caractère social de cet amendement, lequel devrait même être
transposé dans la réalité, par priorité sur toutes les autres
interventions sociales dans le cadre des lois sur la milice.

Le délégué du Ministre de la Défense nationale s'oppose
à cet amendement et déclare qu'en cas d'adoption de celui-ci,
d'autres promesses pourront difficilement être tenues car,
pour la levée de 1978, cela correspond à un supplément de
250 dispenses et ce chiffre pourra augmenter jusqu'à 1 200
dans quelques années.

L'auteur de l'amendement met en doute ces chiffres et
signale les faits suivants :

1° l'adoption du présent projet de loi permettra de réduire
de quelque 200 unités le nombre de dispenses, en vertu de
la modification apportée à l'article 12, § 1, 1°, c'est-à-dire
qu'il n'y aura plus de dispenses pour ceux qui résident dans
un pays non limitrophe de la Belgique. Seuls seront dispensés
ceux qui résident pendant cinq ans dans un pays « hors
d'Europe »;

2° étant donné que la loi nouvelle ne s'applique qu'à la
levée de 1978, il est permis de prévoir que les années de
milice 1978 et suivantes compteront un plus grand nombre
de miliciens.

Les naissances de garçons en Belgique s'élèvent :
pour la levée de 1976, à 78632 (nés en 1957);

- pour la levée de 1977, à 80 137 (nés en 1958);
et, pour la levée de 1978, à 82490 (nés en 1959).

L'auteur insiste une nouvelle fois sur le bien-fondé social
de l'amendement et sur le fait qu'il reste convaincu qu'en
aucun cas, le contingent ne salirait être compromis.

L'amendement est adopté par 9 voix contre 2 et 3 absten-
tions.

L'article 7 ainsi amendé est adopté par 12 voix contre 2.
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2, Het twcedc .uncndcmcnr van dl' heer Ghcyscn bcstaut
Cl' ill ccn dcrde § bij te vocgcn, die luidt als volgt:

u § 3. Voor hct bcpulcu vnn het unntnl kinderen wordt
voor twee geteld het kind van wic ovcrccnkomstig de bcpa-
lingen terzake van uitkeringen voor minder-validen, erkend
is dar zijn of haar lichamelijke geschikrheid voor ten rninste
66 % ontoercikend of verrninderd is. »

De indiener van dit amendement steunt zijn argumenta-
tie op volgende grond :

Deze bepaling (nl, dat een gehandicapte van 66 % telt
voor twee) steunt op het feit zulks reeds aanvaard is bij
artikel 12, § 1, Sbis van de gecoördineerde diensrplichtwet-
ten, gewijzigd bij de wet van 30 juli 1974,

En in plaats van deze bepaling slechrs toepasselijk te
maken bij een bepaald artikel, wordt voorgesteld deze zeer
sociale maarregel toepasselijk te maken op alle artikelen van
de dienstplichtwerten,

Daarom wenst de heer Gheysen die nieuwe wettekst inge-
voegd te zien bij afdeling III van de gecoördineerde dienst-
plichtwetten die als titel draagt : » Gemeenschappelijke bepa-
lingen ».

Daarbij merkt de auteur van het amendement aan dat
soortgelijke bepalingen ook voorkomen in de wet op de
inkomstenbelastingen en in de wetsbepalingen betreffende de
bouwpremies.

In zijn repliek vraagt de Minister dat dit amendement niet
zou aanvaard worden door de commissie omdat dit amen-
dement weer enkele vrijlatingen toelaat en aldus bepaalde
beloften in de regeringsverklaring niet zullen kunnen gerea-
liseerd worden, nI. de uitwerking van het programma i.v.m.
een broederdienst en de vermindering van de diensttijd.

De heer Gheysen en nog andere collega's leggen de nadruk
op het sociaal karakter van dit amendement, dat zelfs zou
moeten verwezenlijkt worden vóór alle andere sociale rege-
moetkomingen in het kader der dienstplichtwetten.

De gemachtigde van de Minister van Landsverdediging
bekampt dit amendement en zegt dat bij een mogelijke aan-
vaarding van dit amendement andere beloften moeilijk zul-
len verwezenlijkt worden en dat voor de lichting 1978 aldus
250 vrijlatingen meer zullen bekomen worden en in de tijd
zal dit getal kunnen oplopen tot 1 200.

De auteur van het amendement betwijfelt deze vooropge-
stelde cijfers en wijst op volgende feiten:

1° door her aanvaarden van het huidig wetsonrwerp zullen
min of meer 200 vrijlatingen minder gegeven worden op
grond van de wijziging van artikel 12, § 1, 1°, nI. geen vrij-
latingen meer voor degenen die verblijven in een land niet
grenzend aan België. Nu worden alleen die jongens vrijgela-
ten, die 5 jaar verblijven in een land « buiten Europa »,

2° daar deze nieuwe wet slechts van toepassing is voor de
lichting 1978 kan men voorzien dat de lichtingsjaren 1978
en volgende een groter aantal dienstplichtigen zullen tellen.

De mannelijke geboorten in België zijn:
- voor de lichting 76 zijn 78632 geboren in 1957;
- voor de lichting 77 zijn 80137 geboren in 1958;
- voor de lichting 78 zijn 82490 geboren in 1959.

De auteur drukt nogmaals op de sociale gegrondheid van
dat amendement en op het feit dat hij overtuigd blijft dat het
contingent in geen geval in gevaar kan gebracht worden.

Het amendement wordt aangenomen met 9 tegen 2 stem-
men en 3 onthoudingen.

Het aldus gewijzigde artikel 7 wordt aangenornen met
12 tegen 2 stemmen.
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An. 8 ,I 15. Am. 8 tot 1.5.

Ces articles sont adoptés il l'ununimiré. Deze artikclcn worden ecnparig uangcnomcn.

Art. 15bis (nouveau). Art. 15bis (nieuto}.

M. Tanghe, en séance, a déposé un amendement tendant
à insérer un article 15bis (nouveau) libellé comme suit:

« La dernière phrase de l'article 54 des lois coordonnées
sur la milice est remplacée par la disposition suivante:

» Cette renonciation devient définitive si elle n'est pas
annulée par le bénéficiaire au plus tard le 25 juillet de l'an-
née de la levée dans laquelle il est incorporé après sa renon-
ciation. »

L'auteur cite des cas survenant annuellement d'étudiants
découragés qui, immédiatement après leur échec aux exa-
mens, renoncent au sursis. Après réflexion ils changent d'avis
et entendent, malgré tout, terminer leurs études : mais il est
alors trop tard. De telles situations sont dramatiques puisque
la carrière des intéressés s'en trouve brisée.

Le Ministre comprend le souci de l'auteur, mais déclare
que l'adoption de pareil amendement entraînerait un encom-
brement des juridictions de milice; en effet, celles-ci pour-
raient être tentées d'attendre l'échéance du 25 juillet pour
éviter les contre-temps provoqués par d'éventuels change-
ments d'avis de la part des intéressés. Ce serait une mesure
préjudiciable à une bonne administration, d'autant plus que
les miliciens ayant terminé leurs études, désirent en général
accomplir leur service militaire au plus vite.

Cette position est partagée par un membre, qui constate
que l'amendement de M. Tanghe conduirait à pénaliser
la grande majorité des miliciens qui désirent renoncer au
sursis dans les délais les plus rapides.

Un autre membre déclare, au contraire, que cet amen-
dement pourrait régler environ deux cents cas malheureux.

Après cet échange de vues, l'amendement est rejeté par
12 voix contre 2 et 1 abstention.

Art. 16.

M. Gheysen retire son amendement (Doc. n° 784/4).

Cet article est adopté à l'unanimité.

Art. 17 à 20.

Ces articles sont adoptés à l'unanimité.

Art. 21.

Deux amendements ont été déposés i.

1. L'amendement de M. Suykerbuyk propose de compter
pour deux enfants, l'enfant handicapé à concurrence de
66 % : il s'agit ici des cas de libération du service actif.

Cet amendement est retiré.

2. L'amendement de M. Baudson vise à faire publier les
catégories des miliciens admis au bénéfice de la libération,
également dans les quotidiens: ainsi serait assurée une plus
grande publicité.

Door de heer Tanghe wordt ter zirring een amendement
ingediend, tot invoeging van een artikcl 15bis (nieuu/),
luidend als volgt:

« De laatsre zin van artikel 54 van de geccördiueerde
dienstplichtwetten wordt vervangen door de volgende bepa-
ling:

» Deze afstand wordt definitief wanneer hij door de
begunstigde niet herroepen werd ten laatste op 25 juli van
het jaar van de lichting waarbij hij na zijn verjaring werd
ingelijfd. »

De indiener cireert jaarlijkse gevallen van ontmoedigde
studenten die onmiddellijk na hun mislukking bij de eind-
examens afstand doen van het uitstel. Na overleg veranderen
zij van mening en willen hun studies toch beëindigen, maar
dan is het te laat. Dergelijke situaties zijn dramatisch,
omdat de loopbaan van de betrokkenen op die wijze gebro-
ken wordt.

De Minister begrijpt de bedoeling van de indiener, doch
hij verklaart dat de aanvaarding van een dergelijk amende-
ment een overrompeling van de militierechtbanken tot gevolg
zou hebben; deze laatste zouden immers geneigd kunnen
zijn de vervaldatum van 25 juli af te wachten om mogelijke
tegenslag als gevolg van een verandering van mening van de
betrokkenen te vermijden. Een dergelijke maatregel zou een
goed bestuur schade berokkenen, te meer daar de dienstplich-
tigen die hun studies hebben voltooid, over het algemeen
hun dienstplichtzo vlug mogelijk wensen te vervullen.

Dit standpunt wordt gedeeld door een lid, dat vaststelt dat
het amendement van de heer Tanghe tot gevolg zou hebben
dar de grote meerderheid van de dienstplichtigen die hun uit-
stel zo vlug mogelijk wensen in te trekken, worden gestraft,

Een ander lid verklaart daarentegen dat dit amendement
ongeveer 200 ongelukkige gevallen zou kunnen oplossen.

Na deze gedachtenwisseling wordt het amendement ver-
worpen niet 12 tegen 2 stemmen en 1 onthouding.

.Art. 16.

. De heer Gheysen trekt zijn amendement (Stuk n" 784/4)
m.

Dit artikel wordt eenparig aangenomen.

Artt. 17 tot 20.

Die artikelen worden eenparig aangenomen.

Art. 21.

Twee arnendernenten worden ingediend:

1. Het amendement Suykerbuyk strekt ertoe het voor
66 % gehandicapte kind voor twee te tellen : het betreft hier
een geval van ontheffing van de actieve dienst.

Dit amendement wordt ingetrokken.

2. Het amendement van de heer Baudson strekt ertoe de
categorieën van dienstplichtigen die het voordeel van de ont-
heffing bekomen, in de dagbladen te publiceren : aldus zou
een grotere ruchtbaarheid worden verzekerd.
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L'amendement est rejeté par 13 voix contre 2 ct 1 absten-
tion.

L'article 21 est adopté :\ l'unanimité.

Art. 22.

Cet article est adopté à l'unanimité.

Art. 23.

Suite à une question d'un membre concernant l'alinéa b,
le Ministre confirme le respect des droits acquis des inscrits
qui résident dans un pays autre que les Iles britanniques et
les pays limitrophes de la Belgique, et qui ont déjà obtenu
un sursis en vertu de l'actuel article 10, § 4, 5°, des lois
coordonnées sur la milice: les intéressés pourront bénéficier
de la dispense prévne au présent article 12, § I'", 1°, desdites
lois.

Après cette déclaration, l'article 23 est adopté à l'unani-
mité.

Art. 24.

Le Ministre déclare que le Gouvernement s'engage à coor-
donner dans les douze mois les dispositions législatives rela-
tives à la milice ..

Cet article est ensuite adopté à l'unanimité.

Art. 25.

Le Gouvernement a déposé un amendement rédigé comme
suit:

« Article 25. - Remplacer le millésime «1977» par le
millésime « 1978 » »,

Justification. - Comme l'a fait pertinemment remarquer
l'un des membres de la Commission, le vote du présent projet
ayant dû être différé, il est exclu que les dispositions conte-
nues aux articles 3, 4 et 21 puissent être appliquées dès la
levée de 1977.

En effet:
1° les opérations de remise du contingent de cette levée

débutent le 5 septembre 1976;
2° les juridictions de milice ont déjà statué en appliquant

l'ancienne législation sur une proportion notable des deman-
des de dispense et de sursis introduites par les miliciens de la
levée de 1977.

Cette proportion sera encore plus grande si le projet n'est
voté qu'après les vacances.

L'article 25 ainsi modifié est adopté à l'unanimité.

L'ensemble du projet, tel qu'il a été modifié, est adopté
par 12 voix et 3 abstentions.

Après le vote, un membre déclare que son groupe aurait
adopté ce projet si les amendements qui y sont apportés ne
risquaient pas de nuire à la réduction du service militaire à
un service de frère par famille.

Le Rapporteur,

R. GHEYSEN.
Le Président,

R. BEAUTHIER.
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Hct amendement wordt vcrworpcn met 13 tegen 2 stem-
men en Lonrhouding.

Artikel 21 wordt eenparig aangenomen.

Art.22.

Dit arrikel wordt eenparig aangenornen.

Art. 23.

Ingevolge de vraag van een lid betreffende lid b beves-
tigt de Minister dat de rechten verkregen door de ingeschre-
venen die in het buitenland verblijven, uitgezonderd in de
Britse Eilanden en de aan België grenzende landen, en die
reeds een uitstel verkregen hebben krachtens het huidige arti-
kel 10, § 4, 5°, van de gecoördineerde dienstplichtwetten,
zullen worden geëerbiedigd : de betrokkenen zullen de in het
huidige artikel 12, § 1, 1°, van die wetten bedoelde vrijlating
kunnen genieten.

Na die verklaringen wordt artikel 23 eenparig aange-
nomen.

Art. 24.

De Minister verklaart dat de Regering zich ertoe verbindt
de wettelijke bepalingen betreffende de dienstplicht te coördi-
neren binnen twaalf maanden.

Vervolgens wordt dit artikel eenparig aangenomen.

Art. 25.

De Regering stelt een amendement voor, luidend als volgt:

«Artikel 25. - Het jaartal « 1977» vervangen door het
jaartal « 1978 » »,

Verantwoording. - Zoals een lid van de Commissie gepast
heeft laten opmerken is het uitgesloten dat de bepalingen,
vervat in de artikelen 3, 4 en 21 nog van toepassing zouden
kunnen zijn vanaf de lichting 1977, vermits de stemming
over dit ontwerp moest worden uitgesteld.

Inderdaad:
1° de verrichtingen van de overgifte van het contingent van

deze lichting nemen een aanvang op 5 septernber 1976;
. 2° de militierechtscolleges hebben reeds uitspraak gedaan
over een belangrijk aantal aanvragen om vrijlating en om
uitstel, ingediend door de dienstplichtigen van de lichting
1977 en dit in toepassing van de oude wetgeving.

Dit aantal zalongetwijfeld nog groter zijn indien over dit
ontwerp slechts na het reces wordt gestemd.

Het aldus gewijzigde artikel 25 wordt eenparig aange-
nomen.

Het gehele ontwerp, zoals het is gewijzigd, wordt aange-
nomen met 12 stemmen en 3 onthoudingen.

Na de stemming verklaart een lid dat zijn fractie het ont-
werp zou hebben goedgekeurd indien de aangenomen amen-
dementen niet het gevaar inhielden dar de vermindering van
de dienstplicht tot één broederdienst per gezin in het gedrang
wordt gebracht.

De Yerslaggeoer,

R. GHEYSEN.

De Voorzitter,

R. BEAUTHIER.



l. - ARTICLES MODIFIES
PAR LA COMMISSION.

Art.4.

§ I"". A l'article 12, § 1"r, des mêmes lois coordonnées,
modifié par la loi du 30 juillet 1974, sont apportées les
modifications suivantes:

1" le 1° est remplacé par la disposition suivante:
« 1° L'inscrit qui, en raison- de son âge, n'a plus droit

aux cinq premiers sursis et qui, après l'âge de 18 ans, a,
durant cinq ans au moins, sa résidence effective et habituelle
hors d'Europe »;

2° le 4° est remplacé par la disposition suivante:
« 4° L'inscrit qui a au moins cinq frères ou sœurs en vie,

à condition qu'aucun frère n'ait déjà bénéficié, comme mem-
bre d'une famille nombreuse, du sursis illimité, de la libéra-
tion, de la désignation pour le contingent spécial ou de la
dispense en temps de paix.

» Toutefois, un second membre de la famille est en droit
d'obtenir la dispense pour ce motif, à condition que le
premier bénéficiaire soit décédé ou ait été sous les armes
comme engagé volontaire depuis un an au moins ou ait
renoncé au bénéfice de cette dispense.

» Si les conditions prévues au présent article 12, § 1er, 4°,
sont remplies par plusieurs frères appartenant à la même
levée et faisant valoir valablement leurs droits, la dispense
n'est accordée qu'à l'aîné. ";

3° le 5°, modifié par la loi du 30 juillet 1974, est complété
par les dispositions suivantes:

« N'est pas considéré comme service de frère:
» a) le fait qu'un frère a acquis la qualité de militaire au

centre de recrutement et de sélection et a été renvoyé dans
ses foyers en attendant son appel sous les armes pour accom-
plir son terme de service actif, sauf s'il est décédé dans cette
situation;

» b) le fait qu'un frère milicien ait obtenu au cours de
son terme de service actif un ou plusieurs congés d'urgence
prévus à l'article 72 pour une durée dépassant la moitié
du terme auquel il était astreint. »;

4° au SObis, inséré par la loi du 30 juillet 1974, les subdi-
visions a et c sont remplacées respectivement par les dispo-
sitions suivantes:

« a) au moins un membre mort pour la patrie en qualité
de militaire, d'agent ou d'auxiliaire de renseignements et
d'action, de résistant, de prisonnier de guerre, de prisonnier
politique, de déporté, de réfractaire, de bénéficiaire d'une
des dispositions légales ou réglementaires octroyant une
pension pour invalidité due à des faits de guerre ou assimilés
pour autant que le décès soit la conséquence des faits dom-
mageables ayant donné lieu à l'octroi de la pension, ou en
raison de son attitude patriotique;

» c) au moins un membre ayant la qualité d'agent ou
d'auxiliaire de renseignements et d'action, de résistant, de
prisonnier de guerre, de prisonnier politique, de déporté,
de réfractaire ou de bénéficiaire d'une des dispositions légales
ou réglementaires octroyant une pension pour invalidité due
à des faits de guerre ou assimilés »;
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I. - ARTIKELEN GEWIJZIGD
DOOR DE COMMISSIE.

Art. 4.

§ 1. In artikel 12, § 1, van dezelfde gecoördineerde wet-
ten, gewijzigd bij de wet van 30 juli 1974, worden de vol-
gende wijzigingen aangebracht:

1° 1° wordt vervangen door de volgende bepaling:
« 1° De ingeschrevene die wegens zijn leeftijd geen recht

meer heeft op de eerste vijf uitstellen en die, na de leeftijd
van 18 jaar, gedurende ten minste vijf jaar zijn werkelijke
en gewone verblijfplaats buiten Europa heeft »;

2° 4° wordt vervangen door de volgende bepaling:
« 4° De ingeschrevene, die ten minste vijf broeders of

zusters in leven heeft, op voorwaarde dar geen enkele broe-
der, als lid van een groot gezin, reeds onbepaald uitstel, ont-
heffing, aanwijzing voor het speciaal contingent of vrijlating
van dienst in vredestijd heeft bekomen.

" Evenwel kan een tweede lid van het gezin de vrijlating
om die reden bekomen op voorwaarde dat de eerste recht-
hebbende overleden is, als vrijwillige dienstnemer sedert ten
rninste een jaar onder de wapenen is geweest of het genot van
deze vrijlating heefr verzaakt,

" Indien aan de vereisten van onderhavig artikel 12, § 1,
4°, wordt voldaan door verscheidene broeders die tot
dezelfde lichting behoren en hun aanspraken rechtmatig
doen gelden, wordt de vrijlating alleen aan de oudste ver-
leend. »;

3° 5°, gewijzigd bij de wet van 30 juli 1974, wordt aange-
vuld met de volgende bepalingen:

« AIs broederdienst wordt niet beschouwd:
» a) het feit dat een broeder de hoedanigheid van militair

heeft verkregen in het recruterings- en selectiecentrum en
huiswaarts is gezonden in afwachting van zijn oproeping
voor de werkelijke diensttermijn, tenzij hij in. deze stand is
overleden;

" b) het feit dat een dienstplichtige broeder gedurende
zijn werkelijke diensttermijn een of meer spoedverloven,
bedoeld bij artikel 72, heeft bekomen die de helft van de
werkelijke diensttermijn, waartoe hij was gehouden, over-
schrijden. ";

4° in SObis, ingevoegd bij de wet van 30 juli 1974, worden
de onderverdelingen a en c onderscheidenlijk vervangen door
de volgende bepalingen:

«a) ten minste één lid telt dat voor het vaderland is ge-
storven als militair, agent of helper van inlichtings- en actie-
diensten, verzetslid, krijgsgevangene, politiek gevangene,
gedeporteerde, werkweigeraar, rechthebbende op her genot
van een van de wettelijke of reglementaire bepalingen hou-
dende toekenning van een pensioen voor invaliditeit te wij-
ten aan oorlogsfeiten of daarmede gelijkgestelde feiten,
voor zover het overlijden het gevolg is van de schadelijke
feiten die aanleiding gaven tot toekenning van het pensioen,
of ingevolge zijn vaderlandslievende houding;

» c) ten minste één lid telt dat de hoedanigheid bezit van
agent of helper van inlichtings- en actiediensten, verzetslid,
krijgsgevangene, politiek gevangene, gedeporteerde, werk-
weigeraar of rechthebbende op het genot van een van de
wettelijke of reglementaire bepalingen houdende toekenning
van een pensioen voor invaliditeit te wijten aan oorlogsfei-
ten of daarmede gelijkgestelde feiten »;
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5" "li é" les mots Il le JI décembre de l'année pendant
laquelle il u atteint 28 ans" sont remplacés pur les mots
« l'tige de 25 ans".

6" le § 1"1'est complété par un alinéa 10", libellé comme
suit:

« la" L'inscrit qui est orphelin de père et mère et qui, en
raison de son âge, n'a plus le droit d'obtenir les cinq premiers
sursis ou qui, au moment de l'introduction de sa demande,
remplit depuis deux ans au moins les conditions fixées à
l'article la, § 1"r, 7".»

Art.7.

L'article 17 des mêmes lois coordonnées, modifié par la
loi du 7 juillet 1966, est remplacé par la disposition
suivante:

« Article 17. - ~ I'". Sont assimilés:
» 10 aux frères et sœurs germains, les frères et sœurs

consanguins ou utérins, de même que les autres enfants de
l'un des époux; toutefois, ces autres enfants ne pourront
bénéficier de l'assimilation que s'ils sont célibataires et font
normalement partie de la famille au moment de la demande;

» 20 aux enfants légitimes, les enfants naturels reconnus,
les enfants adoptifs, ainsi que les enfants recueillis qui, au
moment de la demande, sont fiscalement à charge de la
famille depuis cinq ans au moins.

» § 2. Sont assimilés aux membres de la famille décédés,
lorsque l'octroi du sursis ou de la dispense est subordonné
à ce décès, ceux qui, soit par suite de paralysie, de cécité,
de démence ou d'autres maladies ou infirmités de gravité
analogue entraînant une incapacité permanente et absolue
de travail, soit par suite d'abandon de famille ou de dispa-
rition prolongée dûment constatés, doivent être considérés
comme perdus pour la famille »,

»§ 3. Dans la détermination du nombre d'enfants est
compté pour deux l'enfant qui s'est vu reconnaître une insuf-
fisance ou une diminution de sa capacité physique ou mentale
de 66 % au moins, conformément aux dispositions relatives
aux allocations aux handicapés »,

Art. 25.

Disposition finale.

La présente loi entre en vigueur le jour de sa publication
au Moniteur belge, à l'exception des dispositions contenues
aux articles 3, 4 et 21 qui ne seront d'application qu'à partir
de la levée de milice de 1978.
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5" in 6" worden de woordeu « 31 dccember van het [aar
wuarin hij 28 juar is geworden » vcrvungen door de WOOl'·
den" de lceftijd van 25 [aar »,

6" § I wordt aangevuld met een lid 10", luidcnd als
volgt :

« 10" De ingeschrevene diensrplichtige, die wees is van
vader en moeder en die uit hoofde van zijn leeftijd geen recht
op de eerste vijf uitstellen meer heefr en bij het indienen van
zijn aanvraag ten minste twee [aar de voorwaarden, gesteld
in art. la, § 1, 7", vervult. »

Art.7.

Artikel 17 van dezelfde gecoördineerde wetten, gewijzigd
bij de wet van 7 juli 1966, wordt vervangen door de vol-
gende bepaling:

« Artikel17. - § 1. Worden gelijkgesteld:
» 10 met de volle broeders en zusters, de broeders en zus-

ters van dezelfde vader of dezelfde moeder, evenals de andere
kinderen van een der echtgenoten; deze andere kinderen
komen evenwel slechts in aanmerking indien zij op het ogen-
blik der aanvraag ongehuwd zijn en regelmatig deel uitmaken
van het gezin;

» 20 met de wettige kinderen, de erkende natuurlijke kin-
deren, de geadopteerde kinderen en de opgenomen kinderen
die op het ogenblik van de aanvraag sinds ten minste vijf
jaar fiscaal ten laste zijn van het gezin.

» § 2. Met de overleden gezinsleden worden gelijkgesteld,
bijaldien de uitstelverlening of de vrijlating van dat overlijden
afhankelijk is gesteld, zij die, hetzij ingevolge verlamming,
blindheid, krankzinnigheid of andere ziekten of lichaamsge-
breken van gelijkaardige zwaarte, die een blijvende en vol-
strekte werkonbekwaamheid ten gevolge hebben, hetzij inge-
volge een behoorlijk vastgestelde familieverlating of lang-
durige vermissing, als voor het gezin verloren dienen te wor-
den beschouwd. »,

»§ 3, Voor het bepalen van het aantal kinderen wordt
voor twee geteld het kind van wie, overeenkomstig de bepa-
lingen terzake van uitkeringen voor minder-validen, erkend
is dat zijn of haar lichamelijke of geestelijke geschiktheid
voor tenminste 66 % ontoereikend of verminderd is »,

Art. 25.

Slotbepaling.

Deze wet treedt in werking de dag waarop zij in het Bel-
gisch Staatsblad wordt bekendgemaakt, uitgezonderd de
bepalingen vervat in de artikelen 3, 4 en 21, die slechts van
toepassing zullen zijn vanaf de militielichting 1978.

II. - ERRATUM AU PROJET DE LOI.

A l'article 4 du projet, dernière ligne, il convient, dans le
texte néerlandais, de remplacer le mot « uitgesteld » par le
mot « verdaagd »,

II. - ERRATUM IN HET WETSONTWERP.

In artikel 4 van het ontwerp, op de laatste regel, dient het
woord « uitgesteld » te worden vervangen door het woord
« verdaagd »,


